
 

 

Pourquoi l’océan est-il salé ?  

 

Il y a bien longtemps, alors que les chauves-souris sortaient le jour et 

que l’océan n’était pas encore salé, vivaient trois sœurs : Maya, treize 

ans, Karine, quinze ans, et Lili, neuf ans. Leurs parents étaient morts il y 

avait de cela des années, et les trois sœurs vivaient dans une jolie 

maison très près de la mer. Elles s’adoraient et partageaient tout.  

Un beau matin de juillet, elles allèrent à la plage pour se détendre et 

s’amuser. Puis, en fin de journée, le soleil commençant à se coucher et la 

température à baisser, elles rentrèrent dans leur maison.  

Pendant qu’elles mangeaient, Lili interrogea Karine : 

- Qu’y a-t-il sous l’océan ?  

Karine resta toute stupéfaite, et, ne sachant que répondre, lui intima de 

poser des questions lorsqu’elle sera plus grande. Lili ne s’en offusqua pas et 

termina son assiette.  

 Pourtant, la nuit venue, une silhouette petite et sombre se détacha de 

l’obscurité de la petite maison et prit le chemin de la plage… Le lendemain, 

Maya et Karine se réveillèrent. Alertées par le silence qui régnait pour une 

fois dans leur logis, elles coururent instinctivement vers la chambre de leur 

petite sœur. Les deux sœurs hurlèrent devant le lit vide et défait de Lili…  



 

 

 Sans prendre le temps de s’habiller, Maya et Karine enfilèrent des capes, 

et se rendirent à la plage, où elles découvrirent, horrifiées, les vêtements 

de Lili, bien pliés, sur le sable blanc et froid.  

Les deux jeunes filles embarquèrent sur un bateau-mouche, dans l’espoir 

de retrouver Lili. Elles la cherchèrent des jours et des nuits entières. Ne 

trouvant rien, les deux sœurs s’agenouillèrent au bord de l’eau et se mirent 

à pleurer.  

 Chaque jour, Maya et Karine revenaient au bord de l’océan pour pleurer 

leur petite sœur. Au premier anniversaire de sa disparition, l’océan était 

devenu salé des larmes des deux endeuillées.  

Ce qu’il advint de Lili? Personne ne le sait. Certains racontent qu’elle s’est 

noyée, d’autres  qu’elle s’est transformée en sirène et qu’elle vit, heureuse, 

sous l’océan.  

 Toujours est-il que, depuis ce temps, on raconte que les larmes de deux 

sœurs malheureuses ont salé les océans.  

Inès, 6ème 5.  

 


